
ISSOUDUN 
Notre-Dame du Sacré-Cœur  

 

        Issoudun, un cœur pour le monde ! 

 
Au point de départ… (un peu d'histoire) 
La passion d'un prêtre du diocèse de Bourges. Il est natif de la Touraine 
toute proche. Il ne peut réaliser son projet d'aller au séminaire 
diocésain de Tours. Un concours de circonstances conduit la famille en 
Berry, à Vatan, à 20km d'Issoudun. 
A 17ans, il entre au petit séminaire de St Gaultier dans le sud de l'Indre, 
puis au grand séminaire de Bourges où il recevra la solide formation 
des prêtres de Saint-Sulpice. 
C'est au cours de cette formation qu'il découvre ce que nous appelons 
aujourd'hui la "spiritualité du cœur". Il crée le groupe des "Chevaliers 
du Sacré-Cœur", en jouant sur son nom ! 
 

Issoudun à l'automne 1854…  
(une grande aventure commence) 
Après avoir été vicaire en trois lieux différents, l'abbé Chevalier est 
nommé à Issoudun. C'est pour lui un clin d'œil de la Providence. En 
effet, avec ses amis du séminaire, il avait beaucoup parlé de cette 
paroisse considérée comme la plus déchristianisée du diocèse. Jules 
Chevalier et Emile Maugenest avaient caressé le rêve de mettre en 
œuvre leurs projets missionnaires en un tel lieu. 
 

A l'automne 1854, ils se retrouvent à Issoudun comme vicaires de 
l'abbé Crozat (80 ans). Nos deux abbés parleront de leur rêve au curé 
qui leur fait confiance. Ils entament une neuvaine à la Vierge Marie à 
qui ils confient leur projet missionnaire. Nous sommes à la veille de la 
proclamation du dogme de l'Immaculée Conception. 
Au terme de la neuvaine, le 8 décembre 1854, leur est offerte une 
somme d'argent pour favoriser une œuvre missionnaire. 
Le P. Chevalier reconnaît là le signe du ciel qui confirme son intuition. 
 

L'Archevêque de Bourges donnera son accord. Septembre 1855, la 
première communauté de Missionnaires du Sacré-Cœur s'installe en 
lieu et place de l'actuel Sanctuaire d'Issoudun. 



… / … 
Plusieurs épreuves jalonneront les débuts de la Congrégation dont la 
décision de l'Archevêque de nommer l'abbé Maugenest comme curé de 
la cathédrale. Le P. Chevalier se retrouve bien seul, mais il a une 
conviction écrite au début de son journal intime : "Quand Dieu veut 
une œuvre, les obstacles, pour LUI, sont des moyens". 
 

Notre-Dame du Sacré-Cœur :  
Pourquoi un tel nom pour Notre-Dame ? Le P. Chevalier tiendra sa 
secrète promesse faite au cours de la neuvaine de l'automne 1854. Il 
s'agit pour lui "d'honorer Marie d'une manière spéciale puisqu'elle lui 
a donné un signe". 
 

Fruit de sa prière et de sa méditation… ("coup du St Esprit" dira le 
Cardinal Etchegaray en 1987) le P. Chevalier donne à la Vierge Marie le 
nom de : Notre-Dame du Sacré-Cœur. 
Un nom nouveau, un nom qui sonne juste pour parler de Marie et du 
Christ. Comme le dira le Concile Vatican II dans Lumen Gentium : 
"Marie nous fait entrer dans le mystère du Christ et de l'Eglise" (Ch. 
VIII). Marie est associée au Christ : deux noms qui s'appellent l'un 
l'autre ! Ils expriment une relation riche de sens et qui, à elle seule, est 
tout un message pour ne pas dire une spiritualité… 
En effet, avec Notre-Dame du Sacré-Cœur, il s'agit : 
♥ de s'émerveiller, comme Marie chantant le Magnificat de tout l'amour 
que Dieu nous porte et que nous contemplons avec Marie dans le Cœur 
transpercé de Jésus Christ. 
♥ de répondre, comme la Servante du Seigneur, à cet amour de Dieu 
par toute notre vie chrétienne, en faisant avec cœur "ce que nous dit 
son Fils". 
♥ d'ouvrir son cœur, comme la Mère de l'Eglise, aux dimensions du 
monde, à l'amour des autres (service, pardon, partage, etc…) et à 
l'esprit missionnaire, par exemple au sein de la Fraternité de Notre-
Dame du Sacré-Cœur. 
 

Le P. Chevalier expliquera le sens de ce titre dans la revue des Pères 
Jésuites de Toulouse : "Le messager du Sacré-Cœur de Jésus". Les 
pèlerins viendront en foule prier à Issoudun. Miracle inattendu pour le 
P. Chevalier. Les laïcs vont bousculer ses projets. Il crée pour eux la 
"Fraternité de N.D. du S.C." – une fraternité de prière où chacun prie 
aux intentions de tous. Il construit l'actuel sanctuaire d'Issoudun. 


